
       

  Loi Travail, ON A GAGNÉ !
La loi dite « Travail », tout un programme en soi d'ailleurs comme « valeur », est passée durant
l'été, comme par hasard ; alors que nous avons lutté durant 4 mois, 12 jours de grève et plus,
organisé des actions diverses et variées. La loi taillée pour le patron et les cadres serviles de tous
poils va devoir voir le jour. La caste politicienne et dirigeante du monde économique croit avoir
gagné, grignoté nos droits, nos faibles acquis, nos espérances. Tout ce beau monde pense que nous
allons nous résigner, nous conformer à leur monde de domination, d'humiliation, renoncer à vouloir
une société faite de partage, d'égalité, de fraternité et de liberté. Qu'ils et elles se le mettent bien
profond, dans l'oeil bien sûr. Car nous avons su conserver et affirmer :

Notre volonté combative, pour celles et ceux qui ont participé à des blocages, piquets de
grève, péages gratuits, etc. L'euphorie de l'action, la griserie d'oser sont enrichissantes pour soi mais
aussi pour l'envie et la construction d'un monde futur et collectif.

Et ça jamais  ils ne pourront nous l'enlever, nous le voler. Elles et ils chercheront toujours à  nous
enfermer dans un monde individualiste fait de désunion, de renonciation, de désillusion, pas de bol,
perdu !
Et après tout, on les emmerde car nous avons tout de même tenu 4 mois, sans jamais  faiblir. 
Pourquoi ? Parce que nous savions que nous étions dans le juste, dans notre bon droit. Alors oui,
leur saloperie de loi, elle est passée en force, à coup de dictat, de négation de leur soi-disant
démocratie. Mais franchement, on s'en tamponne, un peu, car l 'essentiel n'est pas là. L'existence
sociale, comme l'existence tout court, est un combat fait de défaites mais aussi de victoires. 
Alors, nous sommes toujours là, la tête haute, l'esprit combatif et ils ne perdent rien pour
attendre. D'ailleurs commençons par nous rappeler à leur bon souvenir en faisant grève et en
manifestant encore et toujours :

                             GRÈVE et MANIFESTATION
 LYON,  le jeudi 15 septembre 2016, 

Départ 11H00 Manufacture des Tabacs direction Bellecour.

Notre Dignité,  pour ceux et celles qui ont fait acte de
grève. Savoir dire stop est fondamental dans la vie. En
premier lieu pour soi-même, ensuite pour les autres,
montrer notre sentiment de classe.
Notre Sens Collectif, pour celles et ceux qui ont osé
descendre dans la rue alors que la flicaille provoquait,
tapait, gazait, flashballait, alors que bon nombre de
politicards, de journaleux, de possédants éructaient,
dénigraient, calomniaient, menaçaient. En manifs, nous
avons pu ressentir l'esprit collectif, l'excitation de la
sédition, la joie d'être ensemble pour une cause commune,
des idées, une conception largement supérieure à
simplement la loi du fric.
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            Loi Travail, T'AS PERDU !
Droit dans leurs mocassins de luxe Hollande, Macron, El Khomri, Laurent Berger  et consort 
pensent que la victoire sur la société des gagne-petits est dans la fouille, qu'ils et elles  nous ont 
donné la fessée, que nous avons été écrasés : énorme plaisanterie. 

Personne ne fut dupe ! Rien ne s'est déroulé comme leurs manœuvres étaient
programmées. Vous avez perdu ! Demain, après demain et encore et encore, nous serons
là, toujours là, conscientes, percutantes, manifestant, joyeux, désirants, collectives.

 El Khomri et la chemise arrachée 
  Je licencie car je fais ce que je
                   veux. 
Cet événement People qui avait
soulevé l'indignation du monde des
patrons se devait d'être clos par la
chef du ministère du Travail  :
licenciement d’un délégué CGT
d’Air  France. Vous savez
pourquoi, la ministre décide de
lourder un ouvrier  ? Par ce que le 5
octobre  2015, en marge du CE du
groupe, des salariés furieux après
l'annonce de 2.900 suppressions de
postes, avaient voulu s'offrir un
trophée avec la chemise du DRH.
Le délégué de la CGT  aurait
bousculé un vigile qui par ricochet a
bousculé un cadre. Il n'a même pas
touché cet intouchable. Que dit
l'Inspection du travail  :  elle avait
refusé en janvier son licenciement
pour faute lourde, estimant "qu'il n'y
avait aucune preuve matérielle de
l'implication directe du délégué
CGT" dans l'agression du DRH
(Europe1 le 9 août). El Khomri
punit la CGT, renie ses employés
(l'inspection du travail), se soumet à
la volonté des patrons d'Air France
et tout ceci en plein mois d’août.
Est-t-il besoin d'un commentaire  ?

           Hollande rancunier
S e c r o y a n t t o u j o u r s à l a
maternelle,     «  Nananère  »
cherche par tous les moyens à se
venger des grèves-manifs-blocages
contre sa loi  «  je t'aime patron  ».
Ay a n t v e n t q u e M a r t i n e z ,
secrétaire général de la CGT, se
pointait au Havre, pour participer à
la rentrée départementale du
syndicat le 31 août, il envoya ses
gardiens de la paix interpeller à
leur domicile 2 dockers CGT, 2
mois après les faits qui leur étaient 
reprochés à 6h00 du mat au Havre
et envoyés direct en garde à vue à
Paris ('y a pas d'flics compétents
au Havre). La  provoc allant au
delà de ses espérances, les dockers 
et des ouvriers portuaires se
mettent illico en grève : aucun
bateau n'entre  ni ne sorte du port,
y compris le ferry. Pif Paf, ça
t'apprendra  ! Tout ça par ce que le 
14 juin à Paname lors de la manif
contre sa loi, le cortège des
dockers ayant été coupé en deux
par les condés, les manifestants ont
pas accepté et ces 2 syndiqués
auraient été reconnus par les CRS
e n t r a i n d e l a n c e r l e u r
mécontentement ... Nananère a dû
morfler à l'école.

Là, nous avons clairement vu leur véritable volonté,  leur société
idéale. Cette loi Travail fut un révélateur, un soleil noir de
vérités :dérégulation des cadres du travail, précarisation,
médecins du travail aux ordres, chômage, flexibilité,
licenciement, fin des prud'hommes, augmentation du temps de
travail, etc... Mais l'autre pan stratégique de cette loi était
explicitement une étape pour nous casser,  nous soumettre,
d'insuffler des rapports hégémoniques, que nous n'osions plus la
critique, l'opposition, des revendications, que nous intériorisons la
domination, bref, que nous acceptions leur monde.       

Si des gens avaient encore des doutes, des illusions sur cette
engeance, sur cette clique, là,  fini, terminé, passés au
funérarium les  masques d'hypocrites. Il ne leur est plus possible 
de se dissimuler derrière des discours entartrés de mensonges.
Nous avons pu contempler, nous horrifier de leur authentique
visage.
 


